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Après des années de soupçons, le rapport Mueller publié en avril 2019 a finalement permis
d’établir avec certitude que « le gouvernement russe a interféré dans l’élection présidentielle de
2016 de façon généralisée et systématique ». Comment cette opération d’ingérence a-t-elle été
menée ? Quel rôle ont joué les réseaux sociaux et les médias traditionnels à l’ère de l’information
en continu ?

En décortiquant les différents volets de l’opération, Roman Bornstein met en lumière

l’impréparation des acteurs du jeu démocratique occidental face aux possibilités de manipulation

offertes par la désintermédiation de la vie politique. Une étude éclairante pour comprendre des

mécanismes de l’ingérence étrangère dans les scrutins occidentaux – alors que ces tentatives ne

se limiteront pas à cette unique élection américaine et aux seuls services russes – et nécessaire

pour espérer en prévenir les effets et préserver la légitimité de nos gouvernements.
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